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	Robert Fossaert
	L'idéologie est omniprésente. Au même titre que la production économique et l'organisation politique, elle est l'une des trois dimensions consubstantielles à toute société.

L'idéologie est la culture commune à tous les hommes que la société fait vivre ensemble, en de nombreux groupes de convivance reliés en un Réseau plus ou moins vaste. Elle s'enrichit de la culture plus raffinée que les Appareils idéologiques, peu à peu spécialisés, font circuler dans ce Réseau.

En chaque société, les Appareils et le Réseau composent une structure idéologique, de type variable, que les luttes de classes mettent sous tension. L'exploitation économique et la domination politique ont ainsi, pour répondant, une hégémonie idéologique, garante de l'ordre établi et du consentement que lui accordent les hommes-en-société.

Les nations s'identifient, les classes « prennent conscience » d'elles-mêmes, sous cette tension hégémonique. Les us et coutumes s'élaborent, les religions naissent et meurent, les arts et les sciences se cherchent sous cette même tension omniprésente.

Omniprésente et impérissable : l'abolition de l'exploitation et le dépérissement de l'État sont concevables et réalisables ; la « fin des idéologies » est un pur non-sens. D'où l'immense prix de cette invention due à Marx : la prise de distance critique dans l'idéologie.
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ANNEXE 1

Réseaux

1.
Méthode
Retour à la table des matières
Les analyses du chapitre 3 supra permettent de caractériser les réseaux idéologiques primaires à partir de trois repères :

— le mode d'organisation du travail propre à chaque FE ;

— le type d'aire économique propre à chaque FE ;

— le type d'Appareil associé à chaque FE.

Raccordables à un type donné de FE, ces trois repères peuvent être combinés entre eux. Chaque type de réseau idéologique primaire correspond à l'une des combinaisons ainsi définies, sous réserve de regroupements que la présente annexe justifiera. Cette commodité méthodologique ne signifie pas que les réseaux idéologiques primaires sont un effet de la FE, mais simplement que la FE offre une référence commune pour assembler les divers facteurs à considérer. Au demeurant, ces facteurs font état de l'ensemble FE + Appareil, c'est-à-dire de toute l'infrastructure matérielle de la société (t. 3, annexe 4).

L'aptitude d'une société à développer des réseaux idéologiques secondaires est indirectement liée au type d'Appareil et, à ce titre, elle sera prise en compte dans la définition des réseaux primaires. Des précisions complémentaires seront tirées de l'examen des vecteurs disponibles (t. 3, chap. 13).

La présente annexe ne prendra pas en considération les FE 1 — communautaires (t. 2, nos 41 et 91) ni les FE 15 — « coloniales ». Plus généralement, elle s'appliquera aux seules sociétés « suffisamment autonomes » et laissera au prochain volume le soin d'examiner ce qu'il advient des réseaux dans les sociétés « dépendantes », ainsi que le soin de justifier la distinction entre ces deux catégories de sociétés.
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	Tableau 1

organisation du travail dans les diverses FE

Formations économiques

	

	
	Forme de

W
	2
	3
	4
	5
	6
	7
	8
	9
	10
	11
	12
	13
	14
	16
	17
	18
	

	
	…la plus répandue


	1
	1
	1
	1
	1
	1
	2
	1
	2
	2
	3
	3
	1
	1

2
	1

2
	3
	

	
	…la plus développée


	2

a
	2

a
	2
	2
	2

a
	2
	2
	2
	2
	3
	3
	3
	2
	2

3

b
	2

3

b
	3
	

	
	Résultat c

	A
	A
	A
	A
	A
	A
	B
	A
	B
	C
	D
	D
	A


	A

C
	A

C
	D
	

	
	légende

	
	W : voir texte supra.
	
	
	FE : Voir liste infra.

	
	a.
Certaines des FE 2/4 ou 6 peuvent être dépourvues d’ateliers artisanaux proprement dits, mais, par 
simplification, on ne retient pas ce cas très primitif. 

b.
On ne retient ici que les combinaisons les plus fréquentes.

c.
Voir texte.
	

	
	Rappel 
	
	
	

	
	FE 2 – tributaire
	
	FE 10 – domaniale-capitaliste
	

	
	FE 3 – tributaire-marchande
	
	FE 11 – capitaliste
	

	
	FE 4 – antique
	
	FE 12 – capitaliste-monopoliste
	

	
	FE 5 – esclavagiste
	
	FE 13 – étatique-monopoliste
	

	
	FE 6 – servagiste
	
	FE 14 – marchande simple
	

	
	FE 7 – servagiste-marchande
	
	FE 16 – domaniale-étatique-capitaliste
	

	
	FE 8 – capitaliste-marchande
	
	FE 17 – de transition étatique-socialiste
	

	
	FE 9 – domaniale-marchande


	
	FE 18 – étatique-socialiste
	


Les résultats du tableau 1 sont exprimés par quatre lettres ayant la signification suivante :
	A
:
	W 1
	très répandu
	et
	W2 
	possible ou fréquent

	B
:
	W 2
	très répandu
	et
	W2
	maximum du développement (sauf contre-exemples rarissimes)

	C
:
	W 2
	très répandu
	et
	W3
	fréquent

	D
:
	W 3
	très répandu
	et
	par définition, W3 maximum


2.
Organisation du travail

Les liens concrets établis entre les hommes par — et pour — l'organisation de leur travail ont été étudiés au tome 2 (n° 64). Seules doivent nous retenir, ici, les formes W 1 à W 3, à savoir :
W 1 :
le travailleur isolé (opérant seul ou en famille) ;

W 2 :
le travailleur collectif concret ou « atelier » ;

W 3 :
le système des W 2 organiquement liés, dans une même entreprise ou 
dans un même groupe.

En effet, les formes W 4 (« économie nationale ») et W 5 (système W 4 enrichi par la régulation, la science et la formation) ne se concrétisent pas, pour les agents de la production, par des liens différents de W 3, pour ce qui est de la communication entre eux.

Le système des réseaux idéologiques primaires qui caractérise une société donnée ne peut — à la différence d'un réseau singulier — être défini par une forme de W, mais peut l'être par la prise en considération simultanée :

— de la forme W la plus répandue dans la société considérée ;

— et de la forme W la plus développée présente dans cette société.

Le tableau 1 ci-contre donne réponse à cette double question pour les divers types de FE. Les données qu'il procure peuvent être aisément vérifiées en se rapportant à la composition des diverses FE (t. 2, chap. 14) et aux propriétés des MP qui entrent dans cette composition (t. 2, chap. 8 et annexe).

3.
Aires économiques

En l'attente des repères plus spécifiques que pourraient produire de nouvelles recherches, les types d'aires économiques (t. 2, n° 88) peuvent caractériser, en première approximation, la dispersion ou la concentration géographique de la « population des MP », et donc la densité relative des liens résultant de l'organisation du travail, de l'habitat ou de la vie rurale et urbaine. Pour sa part, la « population des appareils » se concentre principalement dans les villes, surtout à partir du moment où les éléments non militaires y prennent de l'ampleur. Il convient donc de bien souligner le rôle des structures urbaines, tout en tenant compte de toutes les nuances exprimées par le tableau des aires d'application des FE (t. 2, tableau 14).

À cette fin, on peut procéder aux regroupements suivants :
— catégorie 0 : (pour mémoire) : aire mobile

— catégorie 1 : aire de voisinage rural
sans autre adjonction


ou aire tributaire

— catégorie 2 : aire de voisinage rural
associée à un réseau de 

ou aire tributaire de
villes


ou aire du contado

— catégorie 3 : aire de voisinage rural englobée dans une aire du marché

— catégorie 4 : aire du marché sans autre adjonction (ce qui équivaut non à la 
disparition des formes rurales d'habitat et d'activité, mais à leur 
intégration dans le système général des échanges et des 
communications : population rurale à dominante non agricole, 
etc.).

Le tableau 14 du tome 2 permet de classer les FE dans ces diverses catégories.

4.
Appareils

Une analyse plus détaillée que la présente annexe aurait à définir les formes d'organisation du travail propres à la « population des appareils », lesquelles peuvent être distinctes des formes W 2 et W 3. On négligera néanmoins ce premier aspect, pour ne retenir, des appareils, que leur contribution à l'arrangement de toute la population en réseaux primaires et à la constitution de réseaux secondaires. Cette contribution peut être définie par référence aux formes les plus synthétiques des Appareils, en tenant compte à la fois des caractères globaux desdits Appareils (« bureaucratiques », « scolaires », etc. : voir tome 3, annexe 3, tableau 2) et des effectifs qu'ils mobilisent. Ces derniers ont été évalués, en pourcentage de la population active totale, d'une façon qui demeure fort hypothétique (tome 3, tableau 24), mais qu'il est néanmoins utile d'évoquer, car les effectifs mobilisés par les Appareils s'emploient, tous, d'une façon ou de l'autre, à faire circuler le pouvoir ou l'idéologie, c'est-à-dire à interconnecter les hommes-en-société.

Pour les besoins de la présente analyse, les Appareils peuvent être regroupés en quatre catégories :

1.
Appareils A, B et C : ces Appareils « infra-bureaucratiques » et « infra-scolaires » ne mobilisent que 0 à 1,5 % de la population active totale ; ils n’apportent aucune contribution massive et directe à la formation des réseaux idéologiques primaires, sauf s'ils s'accompagnent d'une articulation politique tributaire ou citoyenne (t. 5, n° 10) ; leurs concours à la formation de réseaux secondaires est faible.

2.
Appareils D et E : ces Appareils, déjà « bureaucratiques » mais encore « infra-scolaires » rassemblent 1 à 4 % de la population active totale ; ils tendent à resserrer les mailles des réseaux primaires, en encadrant la population à des fins fiscales, militaires, religieuses, etc. En outre, ils concourent à l'interconnexion desdits réseaux, avec autant ou plus de force que les échanges marchands. Enfin, vis-à-vis des réseaux secondaires, ces Appareils constituent un potentiel moins négligeable que dans le cas précédent.

3.
Appareils F et G : ces Appareils sont « bureaucratiques » ; le premier est en outre « scolaire », le second dépasse ce stade ; enfin, la population mobilisée par ces Appareils s'étale de 4 à 12 % des actifs. De tels Appareils contribuent de façon toujours significative à l'arrangement de la population en réseaux primaires et à l'interconnexion des réseaux de toute sorte. Leur contribution à la formation des réseaux secondaires devient massive.

4.
Appareils I, J et K : ces Appareils, toujours plus que « bureaucratiques » et plus que « scolaires », occupent 10 à 30 % de la population active et renforcent d'autant les capacités observées dans le cas précédent.

On remarquera que l'appareil H ne figure pas dans le classement précédent. Par son caractère plus que « bureaucratique » du côté de l’AE et moins que « scolaire » du côté de l'AI, cet Appareil semble proche de la deuxième catégorie. Mais comme il est apte à mobiliser 4 à 10 % des actifs, son poids global incite à le ranger dans la troisième catégorie. En fait, cet Appareil s'observe surtout dans les sociétés « insuffisamment autonomes » sur lesquelles l'étude des systèmes mondiaux reviendra au prochain volume. À titre provisoire, on peut néanmoins le classer avec la 2e catégorie, en privilégiant ainsi ses vertus qualitatives plus que son effet quantitatif.

Le tableau 2 de l'annexe 4 du tome 3 permet de ranger les FE selon les quatre catégories qui viennent d'être distinguées.
5.
Vecteurs

Le chapitre 3 supra a montré que la prolifération des réseaux secondaires commence modestement avec la diffusion de l'écriture, et se renforce lorsque la transmission imprimée devient couramment disponible. Comme le montrent les annexes 1 et 3 du tome 3, cette mutation progressive est repérable, dans les sociétés « suffisamment autonomes », par le type d'Appareil qui est en vigueur. Elle peut éventuellement s'amorcer dans les sociétés dotées d'un Appareil C, mais ne devient généralement probable que dans celles où l'Appareil atteint ou dépasse le type E.
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	tableau 2

déterminants des réseaux par type de FE



	
	Type de FE
	Catégorie 

d’aires

économiques 
	Forme de 

l’organisation

du travail
	Catégorie

d’appareils
	Réseaux
	

	
	2
	1
	A
	1
	1
	

	
	3
	2
	A
	1 ou 2
	2 ou 3
	

	
	4
	1
	A
	1
	1
	

	
	5
	2
	A
	1 ou 2
	2 ou 3
	

	
	6
	1
	A
	1
	1
	

	
	7
	2
	A
	1 ou 2
	2 ou 3
	

	
	8
	2
	B
	1 ou 2
	2 ou 3
	

	
	9
	2
	A
	1 ou 2
	2 ou 3
	

	
	10
	3
	B
	2 ou 3
	4
	

	
	11
	4
	C
	2,3 ou 4
	5 ou 6
	

	
	12
	4
	D
	2,3 ou 4
	5 ou 6
	

	
	13
	4
	D
	4
	6
	

	
	14
	2
	A
	1 ou 2
	2 ou 3
	

	
	16
	3
	A ou C
	2,3 ou 4 a
	4,5 ou 6
	

	
	17
	3
	A ou C
	2,3 ou 4 a
	4,5 ou 6
	

	
	18
	4
	D
	4
	6
	

	
	légende
	

	
	Type de FE : voir leur liste sous le tableau 1.

Aires : voir n° 3. 
Organisation du travail : voir n° 2.

Appareils : voir n°4.

Réseaux : voir texte ci-après.
	

	
	a.
La formule de 3 A 4 est à exclure, car ses termes, trop inégalement développés, ne 
peuvent coexister en une même société.


	


Par ailleurs, le chapitre 3 a montré que la diffusion de la radio et surtout de la télévision superposait aux réseaux idéologiques primaires et secondaires un lacis de communications « passives » — c'est-à-dire reçues, de façon généralement passive, par l'ensemble de la population — à partir d'un élément de l'AI, en l'occurrence, une partie de l'appareil AR.L. 3 ou surtout AR.L. 4 (t. 3, n° 33). Pour les sociétés « suffisamment autonomes », cette mutation s'opère principalement lorsque l'Appareil est de type I, J ou K (t. 3, annexes 1 et 3).

6.
Combinaisons

Le tableau 2 ci-contre rassemble par type de FE les indications données par les nos 2 à 4. (Celles du n° 5 n'intéressent pas le bâti des réseaux primaires.)

Les diverses combinaisons détaillées par le tableau 2 peuvent être regroupées en un nombre plus limité de figures, en donnant priorité aux distinctions principales :

— aires économiques (n° 3) : les coupures principales séparent la catégorie 1 des suivantes (émergence du réseau des villes) et la catégorie 2 des suivantes (émergence du marché) ;

— organisation du travail (n° 2) : la coupure principale passe entre les catégories B et C ; elle correspond à l'apparition de « travailleurs collectifs » industriels, débordant du cadre de « l'atelier » ;

— Appareils (n° 4) : une première coupure importante sépare la catégorie 1 des suivantes ; elle marque l'apparition d'Appareils concourant toujours à l'arrangement des réseaux primaires et à la formation des réseaux secondaires. Une seconde coupure, tout aussi importante, sépare la catégorie 4 des précédentes ; elle marque le rôle désormais intense d'Appareils toujours massifs et très diversifiés.

Par l'utilisation exclusive de ces critères, les combinaisons détaillées au tableau 2 se laissent réunir en six groupes dont chacun correspond à un type de Réseau, numéroté de 1 à 6 :

	Réseau 1 —
1 A 1
	Réseau 5 —
3 C 2

	Réseau 2 —
2 A 1
	
3 C 3

	
2 B 1
	
4 C 2

	Réseau 3 —
2 A 2
	
4 C 3

	
2 B 2
	
4 D 2 (rarissime)

	Réseau 4 —
3 A 2
	
4 D 3

	
3 A 3
	Réseau 6 — 
3 C 4

	
3 B 2
	
3 D 4

	
3 B 3
	
4 C 4

	
	
4 D 4


N.B. — On utilisera désormais le terme Réseau, assorti ou non d'un indice numérique, pour désigner brièvement le système des réseaux idéologiques primaires et secondaires, observable dans une société donnée.

7.
Présentation sommaire des résultats

Réseau 1 — Intéresse les FI — 2/4/6

Une population presque exclusivement rurale n'est encadrée par aucun Appareil substantiel. Les nœuds artisanaux et marchands sont absents ou rares et de médiocre ampleur. Seule une articulation tributaire ou citoyenne (t. 5, n° 10) peut éventuellement donner plus de consistance au Réseau. Pour l'essentiel, celui-ci se caractérise par l'éparpillement villageois — sauf correction par les articulations déjà dites.

Réseau 2 — Intéresse les FE 3/5/7/8/9/14

Bien que la population demeure rurale, dans sa très grande majorité, l'existence d'un réseau de villes, même modeste, favorise l'interconnexion des réseaux primaires épars, grâce à des villes ou bourgades marchandes et artisanales qui servent également de points d'appui à un Appareil encore très léger. Une articulation tributaire ou citoyenne (t. 5, n° 10) peut renforcer ce dispositif. Les réseaux secondaires demeurent quasi inexistants. Ce Réseau se caractérise finalement par la constitution de « pays » ordonnant les réseaux villageois autour de pôles urbains de médiocre échelle.

Réseau 3 — Intéresse les FE 3/5/7/8/9/14

Des « pays », comparables au cas précédent, sont pris, ici, dans l'armature plus substantielle d'un Appareil déjà « bureaucratique ». Le réseau des villes s'enrichit, les échanges entre villes s'affermissent, un certain développement des réseaux secondaires accompagne cette transformation. Les « pays » se constituent de la sorte en une grappe de « pays ».

Réseau 4 — Intéresse les FE 10/16/17

Sans que la population rurale perde sa prépondérance, l'artisanat et le commerce urbains se renforcent et, sous des formes encore modestes, la manufacture et l'industrie capitalistes se répandent. Les moyens de transport et de communication s'étoffent, au service d'un marché qui prend tournure. L'Appareil, d'abord faible, s'affirme peu à peu, favorisant ainsi l'essor des réseaux secondaires et l'interconnexion des réseaux primaires. La grappe de « pays » ne perd que lentement ses particularismes, mais tend néanmoins à céder la place à un treillis couvrant régulièrement l'ensemble de la société. Le Réseau est, en somme, un treillis en formation.

Réseau 5 — Intéresse les FE 10 (rarement)/11/12/16/17

Les progrès de l'industrie et des échanges et la vigueur nouvelle qu'en tire l'Appareil parachèvent la formation du treillis. La société tout entière peut être irriguée par l'AI — c'est-à-dire par ses divers appareils, si telle est leur orientation.

Le Réseau est désormais un treillis de réseaux primaires entrecroisés. Il est riche également de réseaux secondaires.

Réseau 6 — Intéresse les FE 11/12/13/18 et, de façon plus atténuée, certaines des FE 16/17.

Toutes les tendances précédentes s'accentuent, dans des sociétés où l'industrialisation et l'urbanisation progressent rapidement, où la population rurale devient minoritaire et où l'acculturation s'étend. Le brassage idéologique de la société devient intense et s'appuie sur un maillage très divers et très serré de la population et sur un nappage général de celle-ci par les médias modernes. De leur côté, les réseaux secondaires se multiplient et s'enchevêtrent.

En songeant particulièrement au rôle de la radio et de la télévision qui redoublent à leur manière l'interconnexion générale de la population, le Réseau peut être caractérisé comme un double treillis.
ANNEXE 2

Les formations idéologiques

§ 1.
Types d'hégémonie
1.
Méthode
Retour à la table des matières
Le chapitre 11 supra a montré que la nature générale du rapport d'hégémonie, observable dans une société donnée, peut être déterminée par référence aux éléments de la structure économique, politique et idéologique qui règlent, activement et passivement, les communications entre les hommes.

Les éléments qui assurent activement cette régulation sont ceux-là mêmes qui nous sont déjà apparus, sous un autre angle, comme déterminants de l'espace plus ou moins libre offert au développement de la société civile (t. 5, n° 24). Les éléments de la structure sociale qui participent passivement à cette régulation — ou, en d'autres termes, qui déterminent l'inertie que la société peut opposer à l'activité des AI — sont ceux qui ont déjà été reconnus comme déterminants des Réseaux (annexe 1 supra).
En conséquence, le repérage des divers types d'hégémonie va passer par un réexamen des analyses ayant servi à identifier les types de SC (t. 5, annexe 4) et par une combinaison des résultats ainsi réévalués, avec ceux de l'annexe précédente.

2.
Réexamen des types de SC

L'annexe 4 du tome 5 a défini les divers types de SC, en combinant trois séries d'effets qui ont été analysés en termes politiques, mais sont également analysables en termes idéologiques :

a)
effets de la FE : l'existence et la puissance du système marchand ont été pris comme repères d'échanges économiques relativement indépendants de l'État ; ces mêmes repères permettent d'apprécier l'intensité des communications qui s'établissent entre les hommes, à l'occasion des échanges économiques ;

b)
effets de la FP : la nature du système politique en vigueur a permis d'apprécier la place faite aux sujets ou aux citoyens, isolés ou organisés, dans le fonctionnement de l'État et, plus généralement, dans l'organisation de la société ; elle permet d'apprécier également l'intensité des communications qui s'établissent entre les hommes à des fins politiques et, a contrario, la nature et l'ampleur des contraintes qu'impose l'État à ce type de communications ;

c)
effets de l'AI — les diverses classes d'AI et les divers vecteurs ont servi à caractériser l'intensité des échanges purement idéologiques qui s'établissent entre les hommes, du fait de l'AI ; cet indice a, tout à la fois, une signification politique et une signification idéologique.

Pour le repérage des SC, les diverses combinaisons, reconnues possibles entre ces trois séries d'effets, ont été analysées du point de vue de leur résultante politique. Ils peuvent être évalués derechef, du point de vue de leur résultante idéologique, c'est-à-dire en tant que système d'action idéologique (abrégé en S.A.I., pour les besoins de la présente annexe).

SC 1 dite « virtuelle ». Cette SC se réduit pratiquement à sa « toile de fond » (familles et communautés). Elle n'a guère d'autonomie vis-à-vis de l'État si ce n'est celle que lui donne sa forte inertie. Le seul AI substantiel qu'elle comporte le plus souvent est un AI ecclésial, généralement lié à l'État. Autrement dit, cette SC correspond à un S.A.I. religieux qui, en cas d'intime compénétration de l'AI ecclésial et de l'État, pourra étayer une théocratie et qui, en tout état de cause, soutiendra une hégémonie à dominante religieuse.

SC 2 à orientation marchande. Vis-à-vis de l'État, le principal degré de liberté que procure cette SC tient précisément au premier essor du système marchand. Mais, sous l'angle de l'activité idéologique, ce système marchand n'est pas encore de taille à susciter un foisonnement d'appareils et d'idéologies, aptes à surclasser l'influence toujours prépondérante de l'AI ecclésial. Toutefois, la pluralité des religions devient possible, de même qu'une première émergence du droit. On est donc en présence d'un S.A.I. religieux déjà plus souple que le précédent, et sur la base duquel les agencements théocratiques se feront plus exceptionnels.

SC 3 à orientation citoyenne. Le système politique de type particulier, qui caractérise cette SC intimement connectée à l’État, doit également servir de repère au S.A.I. En effet, la participation, même élitique, des citoyens aux affaires de la Cité modifie le rôle et la nature de l'AI ecclésial et elle ouvre un champ nouveau à la diversification des activités idéologiques. Dans une telle structure, l'hégémonie se caractérise par une forte adhésion aux valeurs politico-idéologiques dont la Cité et la citoyenneté sont l'expression maîtresse. On est en présence d'un S.A.I citoyen, étant bien entendu que, sous des conditions à définir, certains États-Cités peuvent être encore — ou retomber — sous la coupe d'un S.A.I. moins original, de caractère religieux.

SC 4 à orientation libérale contrariée. Dans cette SC, le contraste est grand entre le système marchand soutenu par une industrie en formation et le système politique hostile à l'organisation de partis ou de syndicats. Le S.A.I. est, en fait, de caractère religieux-marchand, c'est-à-dire encore soumis à la prépondérance de l'AI ecclésial, mais néanmoins travaillé des courants nouveaux que l'expansion marchande autorise et que la diffusion de l'idéologie juridique conforte quelque peu. L'hégémonie a de fortes chances d'être encore de caractère religieux, mais il n'est pas impossible qu'en certaines configurations elle devienne de type juridique.

SC 5 à orientation libérale. Cette SC, qui correspond à une économie et à un AI fortement développés et à un système politique relativement démocratique, est de caractère libéral. Mais le libéralisme ne définit pas la cohérence idéologique d'une société dotée d'une telle SC, car, en termes idéologiques, il a seulement pour conséquence une diversification croissante des idéologies en vigueur. Le chapitre 12 supra montre qu'en une telle situation, l'hégémonie devient juridique. Le S.A.I juridique mérite son appellation, non point parce que le droit se substituerait à la religion comme contenu dominant du discours social mais parce qu'il devient la forme principale dans laquelle la société organise sa cohérence et accepte son ordre établi.

SC 6 sous contrainte dictatoriale. En termes politiques, le caractère principal de cette SC est la répression qui inhibe ou restreint un développement que, par ailleurs, des structures économiques et idéologiques très complexes tendraient à promouvoir puissamment. Cette contrainte caractérise également le S.A.I., mais elle s'habille nécessairement d'une forme positive, c'est-à-dire d'un système de valeurs explicitant et justifiant cette contrainte. On dira qu'il s'agit là d'un S.A.I dictatorial, lequel conduit très généralement à une hégémonie de caractère fasciste. Fasciste, non parce qu'elle imiterait en tous points l'expérience italienne des années 1922-1944, mais parce qu'elle réunit nécessairement les traits suivants : protection d'un ordre établi à dominante capitaliste, utilisation médiocre des ressorts propres aux anciennes hégémonies religieuse ou juridique, construction d'un syncrétisme exaltant diverses valeurs traditionnelles (nation, empire, race, « civilisation », etc.) et dépréciant méthodiquement d'autres valeurs modernes ou imaginaires (communisme, ploutocratie, judéité, cosmos. politise, etc.).

SC 7 sous contrainte communiste. Mutatis mutandis, la même analyse que ci-dessus est à faire pour justifier l'équivalence entre SC 7 et S.A.I. communiste. Ce dernier diffère du précédent par le fait qu'il justifie un autre type d'ordre établi, à dominante étatique-socialiste, qu'il fait moins encore usage des ressorts propres aux anciennes hégémonies religieuses ou juridiques et qu'il impose la construction de syncrétismes « marxophones » dosant différemment d'autres valeurs positives ou négatives (voir n° 57 supra).
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	tableau 1
Réseaux et S.A.I. 

	

	
	
	
	Types de réseaux
	

	
	
	
	1

Villages

épars


	2

« pays »
	3

Grappe de

 « pays »
	4

Treillis en

formation
	5

Treillis 
	6

Double

treillis 
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	2
	H 1
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	3/5/7/8/9/14
	(10) / (16)
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(4)
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	H2
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16
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	H4
	

	
	
	Dictatorial


	
	
	
	16

(10)
	12/16

(11)
	12/13/16
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	(11)
	H6
	

	
	
	Communiste


	
	
	
	17
	17
	17/18
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	H7
	

	
	légende
	les numéros portés dans les cases sont ceux des FE correspondantes.
	

	
	
	Les numéros entre parenthèses signalent des occurrences rases.
	

	
	
	
Combinaisons exclues.
	Les symboles (H1), sont explicités au n°4 ci-après. Sur leur 
	

	
	
	
	
	distinction, voir le chapitre 16 (n° 75).
	

	
	
	
Combinaisons valides
	N.B. les types de FE ont été rappelés sous le tableau 1 de 
	

	
	
l’annexe 1 supra.

	


3.
S.A.I. et Réseaux : vers les types d'hégémonie

Le tableau 1 combine les divers types de S.A.I. définis au n° 2 ci-dessus et les divers types de Réseaux définis par l'annexe 1. Les combinaisons reconnues valides sont celles où une même FE peut être associée à un Réseau donné (annexe 1, n° 7) et à un S.A.I. donné (c'est-à-dire à ce que le tome 5, annexe 4, a déjà reconnu comme un type défini de SC). Pour être valides, ces combinaisons supposent en outre que les types d'Appareil impliqués dans la définition d'un Réseau et d'un S.A.I., associables à une FE donnée, sont identiques et peuvent être associés à ladite FE (tome 3, annexe 4).

On observera que, par ces divers détours — FE, Appareil (= AE + AI) et composantes diverses des S.A.I. (c'est-à-dire des SC) — toute une série de structures sociales, elles-mêmes déterminées par les rapports entre les classes, concourent ainsi à la définition des types d'hégémonie. C'est dire que les rapports d'hégémonie apparaissent de la sorte comme un effet des luttes de classes, même si cet effet est reconnu à travers de multiples médiations.

Par ailleurs, il est rappelé que la présente recherche s'applique exclusivement aux sociétés « suffisamment autonomes », en attendant que l'étude des systèmes mondiaux permette de revenir sur le cas des sociétés dépendantes — et de définir les conditions sous lesquelles une société peut fonctionner de façon « suffisamment autonome ». D'où l'exclusion des FE 1 et 15 du tableau ci-après.

Dans ce tableau, les cases correspondant à des combinaisons valides (Réseau/S.A.I.) portent mention des FE intéressées. En outre ces cases sont regroupées en ensembles (marqués H1 à H7) qui seront explicités au prochain n°.

4.
Les types d'hégémonie

Les combinaisons validées sont regroupées en divers cadres — marqués (H1), etc. — dont chacun correspond à un type d'hégémonie :
(
Hégémonie théocratique

Cadre (H1.). S.A.I. religieux. Réseau 1 ou 2.

Ce type d'hégémonie, particulièrement fréquent dans les sociétés tributaires (FE 2 ou 3) implique la confusion de l'État avec une Église (t. 3, n° 27). Il peut s'observer dans les sociétés esclavagistes les plus développées (FE 5). Il n'accompagne une FE 7 qu'en certaines situations coloniales, à étudier au prochain volume.

(
Hégémonie religieuse
Cadre (H2) — lequel comprend deux parties, au tableau 1 — S.A.I. religieux ou religieux-marchand. Réseaux 1 à 5.

Ce type d'hégémonie est le résultat normal d'un S.A.I. religieux, quand l'Église et l'État sont distincts. Il accompagne de nombreuses FE 2/3/5/6/7/8/9/14. Il peut s'exercer éventuellement dans une FE 4 — antique, tant que l'articulation citoyenne (t. 5, n° 10) n'a pu mûrir. De façon plus exceptionnelle, il peut accompagner une FE 10 — domaniale-capitaliste ou une FE 16 — domaniale-étatique-capitaliste où, déjà, le Réseau et le S.A.I. sont beaucoup plus développés : c'est là une survivance, associée à certains types de système mondial : le prochain volume y reviendra.

(
Hégémonie citoyenne


Cadre (H3) — S.A.I. citoyen. Réseaux 1 à 3.

Intéresse les FE 4 et 8 et, plus exceptionnellement, certaines FE 5 — esclavagistes. L'association d'une telle hégémonie à une FE 14 — marchande simple est propre à des sociétés « neuves », en semi-dépendance coloniale, comme le montrera le prochain volume.

(
Hégémonie juridique

Cadre (H4) — N.B. (Aucun cadre [H5] ne figure au tableau 1 — il est réservé aux combinaisons caractéristiques de l'hégémonie coloniale dont le prochain volume devra connaître.) S.A.I. juridique et, plus exceptionnellement, S.A.I. encore religieux-marchand. Réseaux 4 à 6.

Type d'hégémonie fréquemment associé aux FE 10/11/12/13 et, plus rarement, aux FE 16.

(
Hégémonie fasciste
Cadre (H6) — S.A.I. dictatorial. Réseaux 4 à 6.

Hégémonie associée aux FE 12/13/16 et, plus exceptionnellement, aux FE 10/11. Pour ces dernières, des effets de dépendance internationale sont souvent décisifs. Mais la transition FE 11 ( FE 12 s'accompagne souvent aussi d'un tel type d'hégémonie (t. 5, n° 54).

(
Hégémonie communiste


Cadre (H7) — S.A. I. communiste. Réseaux 4 à 6.


Associée aux FE 17 et 18.

5.
Résultats

La définition des types d'hégémonie privilégie le S.A.I., plus que le Réseau : c'est-à-dire l'élément actif plus que le passif (n° 1 supra) et aussi l'élément qui est — relativement — le plus mobile.
La gamme des types d'hégémonie est très courte, car chacun de ces types désigne, en fait, un faisceau de structures sociales déterminant la méthode prépondérante pour valoriser l'ordre social existant. C'est dire que chaque type peut se concrétiser sous des formes très diverses : aussi diverses que le sont, par exemple, les religions hégémoniques ici ou là.

Les six types d'hégémonie qui viennent d'être distingués, dans leur ordre vraisemblable d'apparition historique, peuvent recevoir chacun un numéro marquant cet ordre. Toutefois, pour respecter ce principe de classification, il convient de laisser libre le numéro 5, destiné à identifier un type d'hégémonie coloniale que le prochain volume définira et qui a pris forme bien avant la naissance quasi conjointe des hégémonies fasciste et communiste.

Soit, en résumé :
	Hégémonie 1 — théocratique

	Hégémonie 2 — religieuse

	Hégémonie 3 — citoyenne

	Hégémonie 4 — juridique

	Hégémonie 5 — coloniale

	Hégémonie 6 — fasciste

	Hégémonie 7 — communiste

	


§ 2.
Types de formation idéologique
6.
Méthode

Le n° 51 supra définit une FI comme un appareil idéologique au service d'un type d'hégémonie. Les types d'AI ont été définis au tome 3 (tableau 23) et peuvent être rapprochés des divers types d'hégémonie, en tenant compte d'une part des connexions entre FE et hégémonie (tableau 1 ci-devant), et d'autre part des liaisons entre FE et type d'Appareil (tableau 1 de l'annexe 4 du tome 3).

Le tableau 2 opère ce rapprochement.
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	5- religieux et logique VU-VE
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	6- religieux et logique de VE
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	7- scolaire et logique de VE
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	8- « gouverné » et logique de VE
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	9- scolaire et logique VE-VD
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	10- « gouverné » et logique VE-VD
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Combinaisons exceptionnelles

	


7.
Formations idéologiques

Les types de FI se définissent par référence aux types d'hégémonie, les AI associés à chaque rapport d'hégémonie permettant de repérer les principales variantes. On assignera à chaque FI un numéro d'ordre identique à celui du type d'hégémonie.

(
FI 1 — théocratique
AI 1 et 3

(
FI 2 — religieuse
Sa forme normale s'appuie sur les AI 2, 4 et 5. L'existence d'un AI 1 ou 3 (avec Église-État) est exceptionnelle, mais peut être notamment l'effet d'un héritage historique. L'existence d'un AI 6 correspond à une forme tardive et précaire de FI religieuse.

(
FI 3 — citoyenne
Forme normale : AI 2, 4 ou 5. L'existence d'un AI 6 ne s'observe que dans les sociétés marchandes-simples déjà pénétrées par le capitalisme. C'est une forme tardive et précaire.

(
FI 4 — juridique
S'épanouit normalement avec le développement AI 6 ( AI 7 ( AI 8. La maturation précoce d'une FI juridique appuyée sur un AI 5 est plus exceptionnelle.

(
[FI 5 — « coloniale »] Voir tome 7.

(
FI 6 — fasciste
Forme normale : AI 8 ou 10.

(
FI 7 — communiste
Forme normale : AI 8 ou 10. La présence d'AI 7 ou 9, en voie de transformation rapide, ne s'observe qu'au début de la transition étatique-socialiste et généralement sous des formes atténuées ou déformées par des effets de dépendance internationale, antérieurs ou consécutifs à la révolution étatique-socialiste (voir tome 7).
ANNEXE 3

FE, États et FI

§ 1.
Formations économiques et formations 
idéologiques
1.
Méthode

Retour à la table des matières
Le tableau 1 de l'annexe 2 et ses commentaires permettent d'associer à chaque type de FI (défini par le rapport d'hégémonie qui le caractérise) les FE correspondantes.

2. Analyse des résultats

Le tableau 1 ci-dessous établit des corrélations significatives :
—
toutes les sociétés précapitalistes (FE 2 à 9) sont soumises à une hégémonie théocratique ou religieuse ; ou, plus exceptionnellement, à une hégémonie citoyenne ;

—
toutes les sociétés nées de projections capitalistes (FE 14 à 16) offrent une gamme très vaste d'hégémonies possibles pour des raisons qui tiennent le plus souvent à leur dosage propre d'archaïsme et de modernité ; le prochain volume prolongera cette remarque ;

—
toutes les sociétés largement ouvertes au capitalisme (FE 10 à 13, et 16) se caractérisent par une polarité remarquable : hégémonie juridique ou fasciste ; les plus faibles de ces sociétés, sous l'angle du développement capitaliste (FE 10 et 16) peuvent, en outre, demeurer soumises à une hégémonie religieuse ;

—
l'hégémonie communiste, enfin, est toujours associée à une structure sociale spécifique (FE 17 et 18).

Retour à la table des figures et tableaux
	tableau 1

Types de FE et types de FI
Formations économiques

	
	
	2
	3
	4
	5
	6
	7
	8
	9
	10
	11
	12
	13
	14
	16
	17
	18

	Forma-tions idéolo-giques
	1- théocratique
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	2- religieuse
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	3- citoyenne
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	4- juridique
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	6- fasciste
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	7- communiste
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	légende
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Combinaisons normales. 
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Combinaisons exceptionnelles

	
	n.b.
	
Les combinaisons étudiées intéressent, en principe, les sociétés « suffisamment 
autonomes ». Elles seront complétées par le prochain volume, pour ce qui est des 
sociétés soumises à une forte dépendance internationale. 

	
	
	

	
	rappel
	
La nomenclature des FE figure sous le tableau 1 de l’annexe 1 ci-avant.




§ 2. États et formations idéologiques
3.
Méthode
Le tableau 1 ci-dessus peut être rapproché du tableau 1 de l'annexe 2 du tome 5 où sont établies les correspondances entre types d'États et types de FE dans les sociétés non colonisées. Par ce moyen, les types de FI et les types d'États compatibles entre eux peuvent être déterminés.

On notera toutefois que les résultats de ce rapprochement, établis par le tableau 2 ci-après, doivent être interprétés avec prudence. En effet, les types d'hégémonie et les correspondances FE/FI ont été définis, plus haut, pour les seules sociétés « suffisamment autonomes », alors que les correspondances FE/États (t. 5, annexe) intéressent toutes les sociétés « non colonisées ». Comme le montrera le prochain volume, les sociétés « non colonisées » définissent un ensemble plus vaste que les sociétés « suffisamment autonomes », car il est des sociétés dotées d'un État propre non fictif (c'est-à-dire échappant à la colonisation ou au protectorat) et qui, pourtant, sont soumises à une forte dépendance impérialiste ou étatique-socialiste. Le prochain volume permettra de préciser les diverses notions qui viennent d'être évoquées et de lever les réserves qu'appelle, provisoirement, le tableau 2.
Retour à la table des figures et tableaux
	tableau 2

Types d’état et types de FI

Types d’État

	
	
	2
	3
	4
	5
	6
	7
	8
	9
	10
	11
	12
	13
	14

	Types 

de FI
	1- théocratique
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	2- religieuse
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	3- citoyenne
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	4- juridique
	
	
	
	
	
	
	c
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	6- fasciste
	
	
	
	
	
	
	c
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	7- communiste
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	légende
	[image: image88.jpg]



	
Correspondances normales

	
	
	

	
	
	[image: image89.jpg]



	
Correspondances exceptionnelles
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Correspondances très exceptionnelles

	
	a. b. c. : Voir texte.



	
	rappel

État
2 – Tributaire

État
3 – Cité I (« antique »)

État
4 – Esclavagiste 

État
5 – Seigneurie

État
6 – Principauté

État 
7 – Cité II (« médiévale »)

État
8 – Aristocratique 


	État
9 – Aristocratique-bourgeois

État
10 – République bourgeoise I

État
11 – République bourgeoise II

État
12 – République paysanne
État
13 – Militaire nationalitaire

État
14 – « Soviétique »




Comme les correspondances État/FE et FI/FE font apparaître des occurrences rares, le rapprochement de ces deux séries de données ne peut être opéré mécaniquement. Les correspondances dites « exceptionnelles » résultent d'occurrences rares de l'un ou l'autre côté (entre État et FE ou entre FE et FI) et les correspondances très exceptionnelles résultent d'occurrences rares des deux côtés. Certaines de ces dernières correspondances ont d'ailleurs été exclues du tableau 2 car elles sont impossibles ou hautement improbables (telle la coexistence d'une hégémonie citoyenne et d'un État tributaire). Les notes ci-après correspondent à celles des éliminations de ce genre qui appellent explication.

Notes a.
La correspondance FI 2/FE 10 est rare. La correspondance État 10/FE 10 l'est plus encore. La correspondance dérivée FI 2/État 10 paraît impossible ; la prématuration d'une République bourgeoise I (à l'anglaise) implique un relais précoce de l'hégémonie religieuse par une hégémonie juridique.


b.
Des correspondances dérivées, aussi exceptionnelles que les précédentes, conduiraient à associer une hégémonie citoyenne à une Principauté ou à un État aristocratique, alors que, de toute évidence, la maturation de ces formes d'État inhibe l'ancienne (ou la potentielle) hégémonie citoyenne ou la ravale au rang de particularité locale propre aux cités annexées.


c.
Des correspondances de même valeur conduiraient à associer à un État aristocratique des types d'hégémonie juridique ou fasciste, ce dont il n'est pas d'exemple dans les sociétés « suffisamment autonomes ». Il faudra toutefois revenir sur ce point, en examinant, au prochain volume, le cas des États aristocratiques contemporains, soumis à une forte dépendance impérialiste.
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